
LUTTER CONTRE LA VIOLENCE BASÉE SUR LE GENRE
APPROCHE TECHNIQUE

L’EFFET CORUS
Corus International est constitué d’un ensemble de 
leaders mondiaux du développement international et de 
l’aide humanitaire. La famille Corus comprend l’agence 
de santé publique IMA World Health, l’organisation 
mondiale d’aide humanitaire Lutheran World Relief, 
l’entreprise de technologie au service du développement 
CGA Technologies, le fonds d’investissement à impact 
Ground Up Investing, ainsi que la société de commerce 
direct Farmers Market Brands. Nos organisations 
agissent comme des partenaires permanents, intégrant 
des disciplines, des approches et des ressources en 
vue de fournir les solutions holistiques et durables 
nécessaires pour mettre fin à l’extrême pauvreté.

Corus International a pour mission de prévenir et d’atténuer la 
violence basée sur le genre (VBG) à l’échelle mondiale, ainsi que 
d’y remédier. La VBG constitue non seulement une violation des 
droits humains qui porte atteinte à la sécurité et à la dignité 
des personnes, mais c’est aussi une crise de santé publique 
qui déstabilise la situation économique et la sécurité des 
communautés et des nations. 

Corus comprend l’ampleur de la VBG et son impact profond sur 
les familles, les communautés et les résultats en matière de 
développement. En intégrant des approches fondées sur des 
éléments probants dans la conception et la mise en œuvre 
des programmes, nous œuvrons à réduire la tolérance des 
communautés à la violence tout en diminuant la vulnérabilité 
des ménages et des personnes, en particulier les femmes et les 
filles. Le présent document technique décrit notre approche et 
examine les stratégies recommandées pour lutter contre la VBG. 

Mawazo et son mari luttent contre la VBG 
en RDC. (Paul Jeffrey pour Corus)



CONTEXTE 
Définition 
La VBG fait référence à tout acte préjudiciable contre une personne 
ou un groupe en raison de son identité sexuelle ou de genre. 
Touchant de manière disproportionnée les femmes et les filles, la 
VBG peut comprendre des atteintes sexuelles, physiques, mentales 
et économiques perpétrées en public ou en privé. Bien que la VBG 
puisse survenir à tout moment de la vie d’une personne, le risque 
augmente considérablement pendant les crises humanitaires et 
dans les contextes fragiles et touchés par les conflits.

La VBG Comprend1

Le Problème

Intersectionnalité
Bien que cette approche soit principalement axée sur la VBG perpétrée contre les femmes 

et les filles, Corus comprend les divers besoins, capacités et expériences de l’ensemble 

des genres. Nous visons une égalité de genre intersectionnelle qui réduit la discrimination, 

les inégalités et la violence partout où elles se produisent. Les discussions sur le genre 

doivent dépasser les définitions binaires traditionnelles pour devenir véritablement 

inclusives des diverses orientations sexuelles et identités de genre (OSIG). 

1 Pour des définitions élargies de la VBG, veuillez vous référer à : 
UN Women FAQs: Types of violence against women and girls
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IMPACT 
Les tendances et la persistance de la VBG sont imbriquées dans 
les normes sociales et les relations de pouvoir. La VBG n’est pas 
seulement une violation fondamentale des droits humains, elle 
laisse aussi de profondes cicatrices dans les sociétés du monde 
entier. La VBG peut avoir un impact immédiat sur la santé sexuelle, 
physique, émotionnelle et psychologique des victimes et contribue à 
un risque accru de futurs problèmes de santé.

Les victimes peuvent souffrir davantage en raison de la stigmatisation 
associée à la VBG. Le rejet par la communauté et la famille peut 
souvent les désavantager d’un point de vue social et économique. 
Une telle stigmatisation peut par exemple entraîner des relations 
tendues entre la famille de la victime et la communauté, ou des 
attitudes de la communauté envers les enfants nés à la suite 
d’un viol. Les membres de la communauté LGBTQI+ sont souvent 
confrontés à une plus grande marginalisation, certains hommes 
victimes risquant des poursuites judiciaires en vertu des lois sur la 
sodomie s’ils signalent des violences sexuelles perpétrées par un 
homme à leur encontre.

La VBG peut affecter la survie et le développement de l’enfant en 
augmentant les taux de mortalité infantile, en diminuant le poids 
à la naissance, en contribuant à la malnutrition et en affectant la 
fréquentation scolaire. Elle peut entraîner des handicaps chez les 
enfants, notamment des retards de développement et physiques, les 
conséquences de la maltraitance entraînant des problèmes de santé 
mentale à long terme.

La VBG a des répercussions plus générales sur la sécurité économique 
et le développement. Elle contribue à l’insécurité alimentaire et limite 
la capacité des initiatives agricoles à maximiser les rendements et les 
résultats. Selon les estimations prudentes de la Banque mondiale, 
les coûts économiques de la perte de productivité due à la violence 
domestique varient de 1,2 à 2 % du PIB.

Fragilité, Conflits et Violence
Les personnes déplacées et les réfugiés, en particulier les femmes 
et les filles, sont touchées de manière disproportionnée par la VBG 
dans les situations de conflit et de fragilité. Dans ces types de cadres, 
la VBG est exacerbée par des systèmes de protection sociale faibles 
et par le manque de services pour les victimes. Non seulement le 
risque de traite des êtres humains augmente parallèlement au 
viol, au génocide sélectif selon le sexe et aux mariages d’enfants, 
précoces et forcés, mais la violence entre partenaires intimes est 
aggravée par les conflits armés et d’autres crises humanitaires. Les 
rôles de genre traditionnels qui font des femmes les principales 
prestataires des soins signifient également qu’elles n’ont souvent 
pas accès aux ressources pour se rétablir suite à l’insécurité. 

Les impacts de la COVID-19 sur la fragilité, les conflits et la violence 
ne sont pas neutres sur le plan du genre. L’incidence de la VBG n’a 
fait que s’intensifier depuis le déclenchement de la pandémie de 
COVID-19, en particulier dans les contextes fragiles marqués par 
la pauvreté et des infrastructures faibles. La COVID-19 continue 
d’exercer une pression sur les systèmes de santé et d’entraver 
l’accès à des services tels que les programmes de santé sexuelle, 
l’aide juridique et les refuges pour femmes. Compte tenu du rôle 
démesuré que tiennent les femmes dans les secteurs agricole et 
informel, des domaines durement touchés par la pandémie, les 
inégalités économiques qui exacerbent les VBG se sont accentuées.

NOTRE APPROCHE  
Corus aborde la VBG par le biais d’une approche à trois volets :

>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>



La prévention, l’atténuation et l’intervention sont toutes 

essentielles à une approche intégrée et exhaustive de la lutte 

contre la VBG et ses causes profondes.   La VBG perdure en 

raison de normes et de comportements liés au genre qui sont 

restrictifs, ainsi que du fait de structures de pouvoir déséquilibrées à 

l’intérieur des foyers, au sein des communautés et dans l’ensemble 

des systèmes. Afin de remédier à ces facteurs structurels, nous 

remettons en question les pratiques néfastes par le biais de 

stratégies de changement social et comportemental, tout en 

adoptant des politiques Ne Pas Nuire (Do Not Harm – DNH) pour 

atténuer les risques de VBG. En renforçant les capacités locales et 

en soutenant les systèmes de santé, Corus adopte une approche 

centrée sur les victimes dont les priorités sont la sécurité, le respect, 

la non-discrimination et la confidentialité.

Grâce à ces trois piliers (prévention, atténuation et intervention) qui 

servent de base à nos programmes de lutte contre la VBG, Corus a 

élaboré le cadre technique suivant pour faciliter la mise en œuvre de 

programmes sûrs et d’interventions efficaces. 



Stratégies de prévention
• Mener des analyses de contexte et cartographier les  
 parties prenantes, afin de déterminer la prévalence
 de la VBG.
• Analyser les normes et les comportements liés   
 au genre qui sont préjudiciables, afin d’indiquer les   
 interventions appropriées.
• Identifier les leaders locaux, y compris les chefs   
 religieux et les responsables communautaires,   
 et les encourager à participer aux campagnes   
 communautaires pour mettre fin à la VBG.
• Dialoguer avec les hommes et les garçons pour 
 promouvoir des masculinités positives par le biais du 
 plaidoyer, du changement social et comportemental et 
 de la formation à la sensibilisation.
• Concevoir des campagnes de sensibilisation, 
 appropriées selon le contexte, qui remettent en 
 question la discrimination fondée sur le genre et les 
 relations de pouvoir inégales.
• Intégrer la prévention de la VBG dans tous les 
 secteurs, afin de remettre en question de manière 
 exhaustive les attitudes, les comportements et les 
 normes liés au genre qui sont préjudiciables.
• Faire avancer la recherche sur la VBG, afin d’éclairer 
 les programmes actuels et futurs, ainsi que soutenir 
 les efforts de plaidoyer.
• Promouvoir un changement social et culturel à long 
 terme qui met l’accent sur l’égalité de genre et 
 l’inclusion sociale. 

Stratégies d’atténuation
• Établir des systèmes et des procédures de sauvegarde 
 efficaces, afin de prévenir les abus et l’exploitation 
 sexuels pendant la mise en œuvre des programmes.
• Intégrer systématiquement l’atténuation des risques 
 de VBG dans la conception, la mise en œuvre et 
 l’évaluation des programmes multisectoriels.
• Analyser le risque de VBG dans les contextes fragiles 
 et tout au long des crises humanitaires.
• Concevoir des initiatives de renforcement des 
 capacités pour le personnel, les partenaires locaux, 
 les agents de santé et les membres de la communauté.
• Identifier les groupes à haut risque et marginalisés, 
 afin d’assurer leur sécurité et leur inclusion dans
 les programmes.  
• Renforcer les systèmes de protection sociale informels 
 et formels disponibles dans la communauté ou la région.
• Inciter les hommes et les garçons à participer et être 
 parties prenantes tout au long des interventions de 
 lutte contre la VBG.
• Placer les principes ‘Ne Pas Nuire’ au centre de toutes 
 les initiatives de lutte contre la VBG.

STRATÉGIES RECOMMANDÉES 
Les stratégies recommandées suivantes destinées à lutter contre la VBG doivent être appropriées en fonction du contexte et adaptées à 
une programmation multisectorielle. Tous les programmes doivent être conçus et mis en œuvre en consultation avec les participants, les 
partenaires locaux et les parties prenantes institutionnelles de manière à prioriser l’égalité de genre et l’inclusion sociale.



Stratégies d’intervention
• Renforcer la capacité des prestataires de services de 
 santé à répondre aux victimes de VBG.
• Identifier les mécanismes d’intervention existants 
 et renforcer leur capacité à fournir des services sûrs, 
 empreints de respect et confidentiels.
• Promouvoir la prestation de services intégrés 
 pour les victimes de VBG qui comprend des services 
 psychologiques, sociaux, médicaux et juridiques. 
• Développer des méthodes d’orientation des victimes, 
 ainsi que des mécanismes de plainte.
• Diffuser des informations sur les services 
 disponibles aux victimes de VBG au sein des groupes 
 communautaires et par le biais des réseaux de soins 
 de santé.
• Former les intervenants de première ligne et les 
 groupes communautaires aux méthodes d’orientation 
 et à la prise en charge des victimes.
• Faire un suivi des interventions et les évaluer, afin 
 de saisir les meilleures pratiques, de relever les défis 
 et d’adapter les interventions aux contextes locaux.

• Assurer la sécurité et la confidentialité des données 
 de gestion des dossiers.
• Favoriser la résilience en renforçant les systèmes 
 de santé nationaux et communautaires et les réseaux 
 d’orientation.
• Faire en sorte que les victimes se trouvent au cœur de 
 tous les programmes.

Le plaidoyer et des partenariats efficaces sont essentiels 
pour assurer la prévention et la prise en charge de la VBG. 
Dans le cadre de la lutte contre la VBG, la coordination entre 
les parties prenantes et les secteurs renforce l’efficacité 
des interventions, accroît la responsabilisation et permet de 
partager les enseignements essentiels qui ont été tirés. En 
faisant progresser le plaidoyer et le leadership éclairé par 
le biais de groupes de travail techniques, de conférences 
internationales, de plateformes de coordination régionales, 
de consortiums de recherche et d’autres mécanismes, les 
réseaux peuvent œuvrer de concert pour lutter contre la VBG 
et promouvoir l’égalité de genre à grande échelle.



TEMPS FORTS DU PROGRAMME   
La famille Corus est constituée d’organisations aux antécédents de 
longue date engagées envers l’égalité de genre et le renforcement 
des capacités. L’organisation Corus IMA World Health est notre 
responsable technique de la lutte contre la VBG. Elle intègre depuis 
plus de dix ans des interventions de lutte contre la VBG, ainsi qu’une 
communication sur le changement de comportement social en 
faveur de l’autonomisation des femmes dans des programmes de 
santé plus généraux. Qu’il s’agisse de renforcer l’accès au marché 
pour les femmes entrepreneures, de soutenir les jeunes acteurs du 
changement, de promouvoir l’éducation des filles ou de mettre en 
place des systèmes de protection sociale, les organisations Corus 
Lutheran World Relief et CGA Technologies sont également en 
première ligne pour faire progresser l’égalité de genre. La section 
suivante met en avant certains de nos programmes :

Réponse humanitaire intégrée – Ukraine et Pologne  
À la suite de la crise humanitaire complexe qui a découlé de l’invasion 
de l’Ukraine par la Russie en 2022, la famille d’organisations 
Corus a lancé une réponse exhaustive fondée sur des partenariats 
locaux. Les organisations Corus se sont associées à la Lutheran 
World Federation pour faciliter les transferts d’argent vers les 
réfugiés ukrainiens en Pologne, en tirant parti de l’expertise de CGA 
Technologies en matière d’assistance en espèces et en bons. Tout 
au long de la réponse d’urgence de Corus, l’expertise technique 
d’IMA World Health a été sollicitée pour faire figurer des services 
de protection contre l’exploitation et les abus sexuels sur les sites 
de subventions en espèces et pour mener une formation sur la 
prévention de la VBG. Corus a également joué un rôle actif au sein 
du groupe de travail régional sur le genre, plaidant pour la conception 
et la mise en œuvre de programmes sensibles au genre et inclusifs 
dans les efforts de réponse humanitaire en cours. 

IMA World Health
We Will Speak Out – États-Unis
IMA World Health a été l’organisation fondatrice et a assuré 
le secrétariat de We Will Speak Out États-Unis, une coalition 
d’organisations confessionnelles œuvrant de concert pour donner 
aux communautés confessionnelles les moyens de dénoncer la VBG. 
En 2014, IMA World Health, au nom de cette coalition, s’est associée 
à Sojourners pour publier Broken Silence, un rapport basé sur une 
enquête de Lifeway Research auprès de 1 000 pasteurs protestants 

vivant aux États-Unis pour les interroger sur leur compréhension de 
la VBG et leur réponse face à celle-ci au sein de leurs congrégations 
et communautés. Le rapport a révélé que les pasteurs sous-
estiment souvent la prévalence de la VBG, en parlent rarement et 
ont même réagi à des signalements de violence d’une manière qui 
peut malencontreusement être plus nuisible que bénéfique. IMA 
World Health a approfondi cette étude grâce à un partenariat avec le 
programme ‘Science, religion et culture’ de la Harvard Divinity School 
et a publié le rapport « Interrogating the Silence » en 2015. Cette 
étude a révélé que, bien qu’ils constituent une ressource puissante 
pour les victimes et les survivantes de la VBG, les chefs religieux ont 
besoin d’une formation plus poussée sur les outils disponibles, les 
relations entre les genres et les mécanismes sociaux qui contribuent 
à la violence.

MOMENTUM Résilience Sanitaire Intégrée – mondial
IMA World Health dirige le projet quinquennal ‘MOMENTUM 
Résilience Sanitaire Intégrée’, financé par l’USAID, qui fait partie 
d’une série de prix MOMENTUM innovants conçus pour renforcer de 
manière holistique la qualité de la planification familiale volontaire 
(PF), la santé reproductive (SR) et la santé maternelle, néonatale et 
infantile (SMNI) dans les pays hôtes du monde entier. Œuvrant aux 
côtés d’organisations locales, de gouvernements et de partenaires 
humanitaires et au développement dans des contextes fragiles, 
ce projet contribue à accélérer la réduction des maladies et des 
décès maternels, néonatals et infantiles en renforçant la capacité 
des institutions des pays hôtes et des organisations locales, y 
compris les partenaires nouveaux et sous-utilisés, à introduire, 
fournir, intensifier et maintenir dans la durée une prise en charge 
de qualité fondée sur des éléments probants dans les domaines 
SMNI/PF/SR. Tout en luttant contre la VBG par le biais d’approches 
communautaires et sensibles au genre, l’accent mis par le projet sur 
la résilience sanitaire réduit les vulnérabilités chroniques et favorise 
un développement sanitaire plus inclusif en abordant les risques et 
les réponses aux chocs et aux tensions.                            



Programme de lutte contre les violences basées sur le genre 
(Tushinde Ujeuri) – République démocratique du Congo
Financé par l’USAID et mis en œuvre par IMA World Health, le 
programme de lutte contre les violences basées sur le genre 
(connu localement sous le nom de Tushinde Ujeuri) est mis en 
œuvre en République démocratique du Congo (RDC), où des 
années d’insécurité et de conflit, ainsi que des inégalités de genre 
profondément enracinées, ont contribué à des taux élevés de VBG. 
Tushinde s’appuie sur le projet USAID Ushindi (2010-2017), qui a 
connu un très grand succès et par le biais duquel IMA World Health a 
fourni des activités de prévention de la VBG et de réponse à celle-ci 
dans les zones les plus à risque de l’est de la RDC. Notre approche 
holistique de la lutte contre la VBG intègre le rétablissement social et 
financier, en plus des soins médicaux et du soutien psychosocial. Le 
projet Tushinde a également développé une expertise unique dans le 
plaidoyer basé sur les droits humains pour la protection des groupes 
marginalisés, y compris les personnes LGBTQI+. À ce jour, plus de 
1,3 million de membres des communautés ont reçu des messages 
de prévention de la VBG, plus de 21 000 victimes ont reçu un soutien 
psychosocial et plus de 7 000 victimes ont eu accès à des soins 
médicaux d’urgence. 

Achat de kits de prophylaxie post-exposition (PPE) – République 
démocratique du Congo
Financé par le Bureau d’aide humanitaire de l’USAID, IMA World 
Health achète et distribue des kits PPE en RDC depuis 2017, 
améliorant la chaîne d’approvisionnement dans 10 provinces 
ciblées où la prévalence de VBG est élevée. Les kits PPE réduisent 
le risque pour une victime de contracter le VIH et d’autres maladies 
sexuellement transmissibles. Ce projet a recours à une stratégie 
d’approvisionnement et de distribution à plusieurs volets qui permet 
d’accroitre l’accès et de réduire les ruptures de stock, ainsi que le 
coût par kit PPE du fait d’un approvisionnement local. Grâce à cette 
approche holistique, IMA World Health a acheté, équipé et distribué 
plus de 95 000 kits PPE. En plus d’améliorer l’accès aux kits PPE, ce 
projet vise à combler le déficit de formation des prestataires de soins 
de santé concernant la prise en charge des victimes de VBG.  

Lutheran World Relief
Apprentissage pour l’intégration du genre – Inde, Nicaragua et Ouganda 
Lutheran World Relief a développé l’initiative Learning for Gender 
Integration (Apprentissage pour l’intégration du genre), afin d’intégrer 
les questions de genre dans son travail de lutte contre les inégalités 
à travers le monde et garantir que tous les genres disposent des 
mêmes chances de bénéficier de notre travail. Lutheran World Relief 
a mis en œuvre trois projets-pilotes en Inde, au Nicaragua et en 
Ouganda pour augmenter la production agricole tout en réduisant les 
écarts de genre. Ces projets-pilotes ont démontré qu’une intégration 
réussie de l’équité de genre dans les politiques et les pratiques d’une 
organisation agricole générerait des résultats économiques positifs 

pour la coopérative et les ménages membres. Les enseignements 
tirés de l’initiative Learning for Gender Integration ont depuis été 
intégrés dans les programmes d’autres projets à travers le monde et 
continuent de combattre les relations de pouvoir inégales entre les 
genres, l’une des causes profondes de la VBG.

Développement mondial et prospérité des femmes : accroître la 
part des femmes dans la population active au Liban – Liban
Lutheran World Relief met en œuvre le projet Women’s Global 
Development Prosperity : Expanding Women’s Labor Force in Lebanon 
(Développement mondial et prospérité des femmes : accroître la part 
des femmes dans la population active au Liban) financé par l’USAID. 
En augmentant les opportunités de développement commercial des 
femmes entrepreneurs et en renforçant la capacité des entreprises 
dirigées par des femmes, ce projet aide les femmes libanaises à 
devenir des catalyseurs du développement entrepreneurial. Dans le 
cadre de ce projet, Lutheran World Relief fournit une certification axée 
sur le genre, sur mesure et homologuée par des instances extérieures 
aux femmes entrepreneurs des programmes de développement du 
secteur privé de l’USAID au Liban, dont certaines peuvent ne pas 
avoir accès à l’enseignement supérieur ou à d’autres programmes 
de certification formels. En s’attaquant aux inégalités économiques 
et en luttant contre les normes de genre traditionnelles, les femmes 
entrepreneurs, dont certaines sont des victimes de VBG, font tomber 
les barrières liées au genre.

CGA Technologies
Éducation des filles Soudan du Sud 1 (Girls’ Education South Sudan 
– GESS) – Soudan du Sud
GESS est un programme inclusif qui, grâce à l’éducation, transforme 
la vie d’une génération d’enfants au Soudan du Sud – en particulier 
les filles et les personnes en marge de la société. CGA Technologies 
a créé et dirigé les éléments suivants du GESS : système de suivi 
de l’assiduité des écoles du Soudan du Sud (sssams.org), transferts 
d’argent et subventions par élève. Avec le soutien de CGA Technologies, 
le programme GESS a renforcé la capacité des ménages les plus 
vulnérables en fournissant des transferts d’argent directement aux 
filles, ce qui a entraîné une augmentation des inscriptions et de la 
rétention scolaires. Ces résultats réduisent la vulnérabilité des filles, 
car l’éducation a un impact direct sur la réduction de l’incidence de 
la VBG et, notamment, des mariages d’enfants, précoces et forcés. 
En sept ans de GESS, le total des inscriptions scolaires au Soudan du 
Sud a triplé et celui des filles a quadruplé. 



Amélioration de la prévention de la VBG, de l’atténuation des 
risques et de la réponse grâce aux filets de protection sociale – 
Soudan du Sud
Le projet de filet de protection du Soudan du Sud (South Sudan 
Safety Net Project – SSSNP), financé par la Banque mondiale et mis 
en œuvre par l’UNOPS, fournit des transferts d’argent essentiels, 
une formation et un soutien aux populations vulnérables, y compris 
les femmes. La Banque mondiale a recruté les services de CGA 
Technologies pour analyser l’atténuation des risques de VBG dans 
les transferts d’argent, prévenir les incidents de VBG et y répondre, 
élaborer un cadre pour le signalement sûr et sécurisé des incidents 
de VBG et établir un service numérique d’orientation des cas 
de VBG. Les résultats de ce travail fourniront des opportunités 
d’apprentissage pour d’autres interventions de développement 
financées par la Banque mondiale et ses partenaires au Soudan du Sud.

PROGRAMME D’APPRENTISSAGE   
Les bases sont posées pour que la famille Corus fasse progresser 
les interventions visant à lutter contre la VBG grâce à une approche 
intégrée qui tient compte de la prévention, de l’atténuation et de la 
réponse. Une programmation efficace nécessite des évaluations des 
risques en continu, une planification des mesures d’atténuation, 
une alliance avec les hommes et les garçons et la promotion du 
leadership des femmes. Une réponse appropriée à la VBG exige 
une collaboration multisectorielle, le renforcement des systèmes de 
santé et une prise en charge exhaustive des victimes qui répondent à 
leurs besoins juridiques, médicaux, économiques et psychosociaux. 

À l’avenir, nous devons continuer à cultiver la responsabilité 
organisationnelle et lutter de manière proactive contre la VBG à 
toutes les étapes de la conception, de la mise en œuvre, du suivi 
et de l’évaluation du projet. Du fait que nous défendons l’égalité de 
genre et l’inclusion sociale tout au long de notre programmation, 
nous devons en permanence tenir compte des besoins, des identités 
et des capacités distincts des groupes marginalisés, y compris les 
membres de la communauté LGBTQI+, les personnes handicapées 
et les autochtones.

Nous pensons que le renforcement des capacités locales, la 
mobilisation des communautés, la sensibilisation des prestataires de 
services de santé et l’intégration de mécanismes de réponse solides 
dans les communautés et les systèmes de santé peuvent conduire à 
des environnements résilients et sains, exempts de violence.  

Ressources supplémentaires
USAID – Stratégie pour prévenir la violence basée sur le genre 

dans le monde et y répondre

UNHCR – Violence basée sur le genre

UNICEF – Atténuer les risques de violence basée sur le genre

ONU Femmes – Formes de violence à l’égard des femmes et 

des filles

ONU Femmes – Convention sur l’élimination de toutes les 

formes de discrimination à l’égard des femmes

Banque mondiale – Violence contre les femmes et les filles : 

guide de ressources

Contact
Noshaba Zafar, conseillère technique principale – VBG

nzafar@corusinternational.org

Ce guide a été élaboré sous la supervision et avec les 
conseils de Noshaba Zafar, Roselle Agner, Dennis Cherian 
et Robin Schmid. 

https://www.state.gov/u-s-strategy-to-prevent-and-respond-to-gender-based-violence-globally-gbv-strategy/
https://www.state.gov/u-s-strategy-to-prevent-and-respond-to-gender-based-violence-globally-gbv-strategy/
https://www.unhcr.org/en-us/gender-based-violence.html
https://www.unicef.org/documents/mitigating-risks-gender-based-violence-due-diligence-guide-investing
https://www.unwomen.org/fr/what-we-do/ending-violence-against-women/faqs/types-of-violence#:~:text=Gender%2Dbased%20violence%20(GBV),of%20power%20and%20harmful%20norms
https://www.unwomen.org/fr/what-we-do/ending-violence-against-women/faqs/types-of-violence#:~:text=Gender%2Dbased%20violence%20(GBV),of%20power%20and%20harmful%20norms
https://www.un.org/womenwatch/daw/cedaw/
https://www.un.org/womenwatch/daw/cedaw/
https://www.worldbank.org/en/programs/violence-against-women-and-girls/initiate#:~:text=A%20recent%20World%20Bank%20Group,the%20methodologies%20and%20data%20vary.
https://www.worldbank.org/en/programs/violence-against-women-and-girls/initiate#:~:text=A%20recent%20World%20Bank%20Group,the%20methodologies%20and%20data%20vary.
mailto:nzafar@corusinternational.org

